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GRATIS
MALLEZ LE COUPON

12.00 à $12.501a tonne.
11.00 à $11.50 la tonne.

A PROPOS DE BILLET PROMISSOIRE— 
(Réponse à A. F.)— Q. J'ai signé un billet promis- 
soire avec un individu qui l'a déposé a la Banque. 
J'ai payé ce billet à la date fixée et l'on ne m'a pas 
remis le billet, prétendant qu'on me le redonnerait 
plus tard. Huit mois se sont écoulés sans avoir pu 
obtenir une remise de cet écrit, et la banque pré­
tend aujourd’hui que le billet est entre les mains de 
celui à qui je l’avais signé? Quels sont mes droits?

Pour renseignements et 
prix—faites un X sur les 
machines qui vous inté­
ressent.

39: la livre.
39: la livre.
38c la livre. 
37c la livre.

ligne en très mauvais état entre la terre voisine et 
la mienne. Cette terre est-elle soumise dans ce cas • 
à nos règlements municipaux ou à ceux de la pa­
roisse voisine où elle se trouve située?

R. Il semble que la loi générale s’applique au pré- 
sent cas suivant le code civil; en effet, tout proprié­
taire peut obliger, son voisin à construire entre leur 
terres respectives une clôture de ligne, à frais com­
muns. Cette clôture est construite suivant l’usage 
des lieux et il n’importe pas que celle-ci soit ou non 
entre deux municipalités ou deux paroissesvoisines.

A PROPOS DE CONTRAT.—(Réponse à S. C.) 
Qu Par contrat de Vente, j’ai.acheté une terre sur 
laquelle i! fallait faire des ponts peur communiquer 
avec la voie publique. Lors de la vente, le vendeur 
m’avait promis qu’une-compagnie voisine construi­
rait ces ponts, sans que nous payions des débour­
sés. La compagnie en question refuse aujourd’hui 
de construire ces ponts. Si nous avions su cela 
nous n’aurions pas acheté 1a terre. Ai-je des droits 
contre le vendeur?

Brochures— rapports — facturas 
catalogues — en-têtes de 

lettres — circulaires 
enveloppes—fac­

tures—etc, 
etc.
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COTATIONS

SERVITUDE. Ri ponse à X B — Q. J’ai deux 
terres voisines dont l’une touche à l’emplacement 
de l’école. Ai-je le droit de passer sur ce terrain, 
vu qu’il ne faudait faire des travaux considérables 
pour me dispenser de passer à cet endroit? Puis-je 
sans m’exposer à des dommages, continuer ce que 
j’ai fait depuis plusieurs années?

il transporte avec mon cheval certains effets, or, 
comme il a passé sur ialigne du chemin de fer, sans 
permission, qui est responsable des dommages. 
Est-ce moi ou lui? i

MANUFACTURÉS PAR --------

COMPAGNIE JUTRASLimitée
VCTORIAVILLE QuÉ

R. Il n’ya pas de doute que le secrétaire trésor Revue publié le “Bulletin de la Ferme” U6e. 
rier a le droit de consulter les autorités voulues, lors­
qu’il survient une difficulté dans la commission 
colaire à laquelle il appartient. Seulement, à défaut Téléphone, 2-4297

R. Il n’est pas douteux que notre correspondant 
a le droit d’exiger la remise du billet qu’il a signé 
et payé à échéance. Il est absolument nécessaire 
que la personne à qui il a donné lé billet le lui remet- 
tre, ou, si le billet est perdu, lui offre bonne et suffi­
sante caution, à l’effet que le billet ne sera pas pré­
senté au paiement une seconde fois. Ajoutons que 

( personne ne devrait payer un billet même à la 
; Banque, sans réclamer la remise de ce billet.

R. Il n’est pas douteux que seule la personne qu* 
a fait infraction à la loi des chemins de fer est respon 
sable des dommages. Donc notre correspondant ne 
nous paraît pas tenu de payer l’amende qui est im­
posée ?

TAXE SPÉCIALE. -(Réponse à P. L.)—Q. Une 
corporation municipale a-t-elle le droit de taxer 
spécialement les pensionnaires d’un hôtel qui paye 
déjà taxe à la corporation en cette qualité?

R. En vertu dé l’article 700 du Code municpal 
toute corporation peut imposer en dehors.de la taxe 
sur les biens fonds, une taxe spéciale sur tout 
individu, manufacture ou établissement d'affaires, 
dont les moyens de profits ou d'existence sont exer­
cés ou exploités dans la municipalité.

ENDOSSEUR.- (Réponse à X. B ) Q. J’ai 
endossé le billet d’un individu qui a fait session de 
ses biens (faillite) mais qui n’a pas payé ses créan­
ciers au complet. Je n’ai pas produit ma réclama­
tion dans la faillite. De ce fait, ai-je perdu mon re­
cours contre mon débiteur?

R. Ce n’est pas par le fait que le créancier n'a pas 
fait valoir sa réclamation lors de la faillite, qu’il est 
privé deson recours contreson débiteur. Il est abso­
lument nécessaire, d'autre part, que le créancier 
obtienne une ordonnance du Tribunal de faillite, 
après que les syndics ou liquidateurs se sont libérés, 
pour avoir le droit de poursuivre leur débiteur pour 
le montant qui leur est dû.

SECRÉTAIRE ET COMMISSION SCOLAIRE. 
(Réponse à A. LJ—Q. Le secrétaire d’une commis­
sion scolaire a-t-il le droit, sans autorisation, de 
soumettre certaines difficultés au Surintendant de 
l’Instruction publique, cela sans l’autorisation de la 
commission?

R. Au cas où une vente est consentie sous de 
fausses représenté»! ions, il n'est pas douteux qu’elle 
peut être attaquée devant les Tribnuanx et annulée . -------- ------------------------y ----- 
lorsque la preuve démontre les fausses représenta- à A .)— Q. J ai un frère qui est majeur et qui ne 
tions d’une manière claire, et ensuite lorsqu’elles travaille pas pour moi. Dans ses moments de loisir, 
ont eu pour effet de causer un préjudice grave à il tranenerte eves men cheval certains effets- or. 
l'acheteur.

CLOTURE DE LIGNE.—(Réponse au même 
(H . 1 —Q. Les limites de nia terre.correspondent
avec celles de Ja paroisse. J’avais une cloture de

LE SOLEIL LTEE 
(Département de l’Imprimerie)

INDIVISIBILITE DE L'HYPOTHEQUE. (Ré- 
ponse a J. L.)—Q. Il ÿ a environ quatre ans, j’ai 
vendu un morceau de terre d’environ deux arpents 
de front, mais nous n’avons pas pensé de payer de­
vant notaire. Advenant que ma terre serait vendue, 
vu qu’elle est grevée d’une hypothèque ce morceau 
de terre que j’ai vendu, serait-il affecté. Serait-ce 
Je premier ou le second acheteur qui en souffrirait?

R. L'acte de vente qu'il soit fait devant notaire 
ou simplement par un écrit entre l’acheteur et le 
vendeur doit être enregistré. En effet, le premier 
acheteur qui fait enregister un acte de vente d'un 
immeuble est celui qui peut revendiquer cet im­
meuble comme sa propriété. C’est à l’acheteur, s’il 
veut se protéger, à faire enregistrer son acte au plus 
tôt. Quant à l’hypothèque qui existait sur la terre 
de notre correspondant, elle est, comme toute hypo- 
thèque, indivisible. Par conséquent le morceau de 
terrain vendu restera soumis à l'hypothèque aussi 
longtemps que le créancier hypothécaire n’aura pas 
donné main levée de l’hypothèque à l’acheteur de ce 
terrain.

FOSSE DE CHEMIN.—(Réponse à L. RJ— 
Q. Dans notre municipalité, les chemins publics 
sont à la charge de la corporation qui entretient les 
fossés le long de la voie publique. Deux cultiva- 
leurs déversent leur fossé de ligne dans le fossé du 
chemin de front. Cette eau suit pendant quelque 
temps le côté du chemin pour passer ensuite chez 
un cultivateur dont le terrain est plus bas. Qui doit 
entretenir le fossé chez ce dernier cultivateur?

R. Les fossés de ligne se déversent tout naturelle 
ment dans les fossés du chemin public qui existent 
précisément pour recevoir l’eau du chemin et celle 
des terres avoisinantes. Dans le cas où la municipa­
lité a elle-même construit un cours d’eau chez uû 
cultivateur pour déverser les eaux du fossé du che­
min. il semble-gue c'est à elle qu 'appartient l’entre­
tien du fossé. Dans le cas où ce sont les cultivateurs 
eux-mêmes qui ont construit ce fossé il nous semble 
logique que l'entretien en soit à leur charge.

Rend sans danger 
les yeux ternes
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; -nv wuzvaienvaysoy caiv à cesujet. par résolut ion • 
des commissaires d’écoles. il semble qu’il n’a pas le 
droit de réclamer se s frais de \ oy age.

dernier ? blessé quelqu’un de ses animaux. Il fau- I d’une autorisation sp/cialea 
dra évidemment prouver 1 endroit ou le chien a doe nammiconi-.i AA.-1-. :1 
tué ainsi que le danger qu’il offrait de tuer les mou- 
tons. Si ce chien avété connu comme vicieux, il 
suffira d'emmener des témoins pour l’établir et ce ■ 
sera une excuse de plus pour notre correspondant 
qui le mettra davantage à couvert contre toute 
réclamation. 1

plus brillants
Sans l'aide de belladone ou autres in­

grédients nuisibles, Murine donne aux 
yeux ternes une nouvelle vie et du bril­
lant. Elle est surtout bienfaisante pour les 
yeux enflammés. Faites usage de cette 
lotion inoffensive soir et matin et remar­
quez combien mieux paraissent et se sen­
tent vos yeux. Une provision d'un mois 
ne coûte que 60 sous.

FRAIS ET PERCEPTION DES TAXES.—(Ré 
ponse à E. S.)—Q. Je devais une certaine somme 
pour les taxes scolaires et je n’ai reçu aucun avis 
de la corporation scolaire avant une lettre d’avocat 
dangje cours du mois d’octobre dernier- Je me suis 
empressé d’envoyer un acompte, mais, au cours de 
mars, j’ai reçu une action pour la balance des taxes 
dues. J’ai'immédiatement payé ces taxes au secré" 
taire-trésorier qui m’a donné un reçu. On me ré­
clame maintenant une somme de $17.00 frais d ac- 
lion. Sais-je obligé de payer ces frais.

R. Il semble que notre correspondant doit payer 
les frais d’action, car s’il est vraiqu iln a pas reçu 
d’avis du secrétaire de la corporation., il en a reçu un 
de l’avocat de la corporation; et il se trouvait ainsi 
en demeure de payer sa taxe. Il est vrai que les frais 
nous, paraissent un peu élevés, mais notre corres- 
pondant aurait dû payer au procureur de la corpora­
tion ce qui aurait empêché le jugement, et par 
une bonne partie des frais.

DROITS DU BAILLEUR DE FONDS.— (Ré- 
ponse à R D.)—Q. Un individu veut me remettre 
une propriété sur laquelle je suis bailleur de fonds 
pour un montant élevé, parce qu il est incapable de 
me payer. Puis-je revendre cette propriété plus 
chère que le montant qui m’est dû. D autres hype- 
thèques que la mienne sont attachées a ce te 
et je ne veux pas m’obliger à les payer.

R. Advenant que le bailleur de fonds se fasse 
transporter la propriété en paiement de la somme • 
qui lui est due, il ne peut évidemment faire disparal 
ire les hypothèques qui ne peuvent s’effacer que par 
la vente du shérif ou par la vente faite au conseil de 
comté. Dans les circonstances, il vaudrait mieu” 
croyons-nous, faire vendre la propriété par le shérif . 
Le bailleur pourra racheter pour la somme qui lui 
est due et se débarrasser ainsi des autres créanciers 
hypothécaires si le prix de vente ne dépasse pas le 
montant qui lui est dû et les frais de la vente..

TAXES DE SUCCESSION.--(Réponse à J. R 
P ; -Q. Je possède des obligations payables au 
porteur, pour une valeur dépassant quinze mille 
dollars. Advenant que je donnerais mes obliga­
tions maintenant, mes héritiers seraient-Ils tenus 
de payer Ja taxe sur les successions?

R. Il n’y a pas de doute que la loi des succession- 
s’applique même en ligne directe pour une succes, 
sion d'au-delà de quinze mille dollars; dans, ce cas 
le taux est de un et un quart pour cent. Inest pas 
moins vrai qu’on ne peut pas détourner la loi et que 
l’on s’expose évidemment à des pénalités, lorsqu on 
agit dans le seul but d’éviter le paiement de la taxe. 
Par ailleurs, lorsqu'il s’est écoulé trois années et 
plus entre le jour de la donation et celui du décès de 
la personne qui l’a consentie, la taxe ne peut être 
réclamée. .

SIGNATURE PAR ERREUR—(Réponse à H’ 
L - Q. J'ai vendu une terre il un certain individu 
et il m’en a payé une partie. A un certain moment 
je l’ai prévenu que j’avais besoin du versemen hxe 
a une date précise; il m’a fait demander a la Ban­
que où il était gérant, et m’a déclaré qu’il allait me 
payer de suite: alors il me fit signer un billet de 
$100.00 que je n’ai pas lu ey que je pensais si­
gner comme endosseur seulement. Comme cet 
acheteur m’a remis le terrain depuis, et qu’il est 
insolvable, la Banque me réclame le paiement du 
billet que j’ai signé. Ai-je le droit de refuser le 
paiement, ou puis-je prendre mon recours contre e 
gérant en question?

R. La Banque qui escompte un billet est déten- 
% ur de bonne fois surtout lorsdu’elle paye ce binet 
à celui qui l’escompte. Conséquemment, elle peut 
obliger le, signataire du billet à payer celui-ci et 
notre correspondant n’aura qu’un recours civil con- 
tre celui qui lui a fait signer le billet. Nous compre- 
nons que notre correspondant a signé par erreur sur 
la face du billet, au lieu de signer comme endosseur, 
mais cela ne change pas beaucoup la situation des 
parties, puisque l'endosseur estrespohsable du paie- 
ment du billet, si le prometteur ne paye pas.

FAITES

IMPRIMER
—AU— .

“SOLEIL”

! CONTRAT ET BILLET. -(Réponse à R. RJ— 
Q. J’ai vendu une sucrerie et j’ai donné à l’ache-

[ leur un écrit fixant le montant du prix de vente et 
| liés conditions de paiement. Il est noté également 
| que je reste propriétaire jusqu’à complet paiement. 
I N’ayant pu me payer à temps l’acheteur m’adonné 
un billet promissoire. Ce billet donne-t-il à l’ache­
teur un droit sur la propriété? Puis-je réclamer le 
montant de ce billet à échéance, même si je garde 
le terrain par défaut des autres paiements?

R. Il n'y a pas de doute que notre correspondant 
aurait dû mentionner dans son écrit qu’il aurait le 
droit de reprendre la terre A défaut d’exécution d’un 
des paiements. Quant au billet lui-même, il est cer- 
certainement valide et pourra être réclamé à l’éché­
ance par celui à qui il a été donné ou par toute autre 
personne à qui le billet sera transporté.

DOMMAGES.—(Réponse à A. RJ—Q. Mon 
voisin m’avait demandé de tuer son chien qu’il pré­
tendait être vicieux. Je n’en ai rien fait jusqu’au 
moment où j’ai surpris ce chien dans ma bergerie 
en train d’étrangler mes moutons. Je l’ai alors tué. 
Maintenant, mon voisin me réclame dix dollars, 
valeur qu’il attribue à son chien. Que dois-je faire?

R. Notre correspondant avait le droit de tuer un 
chien qu’il a trouvé sur ea propriété, en train d’é- 
trangler ses moutons; il aurait même un recours 
en dommages contre le propriétaire du chien si ce
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R. En partant du principe qu’il ne peut y avoir 
de servitude sans titre, nous prétendons que seul le 
propriétaire du terrain où l’on veut établir cette ser­
vitude doit consentir expressément et par écrit, au 
passage dont il est question ici.
. FAUT-I UNE SOUS-MAITRESSE. Réponse 

- K Quel est le nombre d’élèves nécessai­
re pour avoir le.droit de réclamer une sous-maitres- 
se. Jusqu’au 1er de mai 1919, il y a eu cinquante 
élèves et plus dans notre classe. Est-ce que, puis- 
qu il S’agit d’une école primaire, la commission 
scolaire doit choisir une sous-maitresse?

R. Si nous ne faisons pas erreur la Loi de l'Ins­
truction publique a diminué le nombre d'élèves de 
cinquante à quarante, lorsqu’il s’agirait de l'enga­
gement d une sous-maitresse dans une école primai- 
re. Il est entendu que c’est le droit des commissaires 
de se puer aux prescription de la loi.

, MODE DE CLOTURE DE LIGNE- (Réponse 
a N. M.)—Q. Comment doivent se construire les 
clôtures de ligne? Mon voisin n’est-il pas obligé 
de clôturer sa part de clôture de manière à ce que 
les moutons ne passent pas chez-lui?

■ R. S’il n’exsite pas de règlements spéciaux au su- 
jet de la construction des clôtures de ligne, c’est 

usage et la situation des lieux qui fait loi. Or, en 
1 absence de tels règlements, l’on doit considérer 
uniquement 1 usage général dans la municipalité. 
Cet usage varie cependant nous devons considérer 
en règle générale que les cultivateurs ne sont pas 
tenus de construire des clôtures afin que les mou- 
tons restent sur la ferme du propriétaire . Lorsqu’il 
n y a pas entente entre voisins, il faut, n’cessaire- 
ment, que l’éleveur de moutons construise lui-même 
les clôtures qui lui sont nécessaires.

” LA LOI POUR TOUS * 
> Consultations légales, par Charles-F. Letarte avocat du barreau de Québec . % 

; 3 -______ __________

AVIS IMPORTANT.—Nos ecrrespondants que cette page intéresse sont instamment 
priés de tenir compte des règles suivantes établies par le journal: lo Seuls les abon­
nés peuvent bénéficier de ce service de consultation : c’est pourquoi toute demande 
de renseignements doit être signée, afin que nous puissions constater si le corres­
pondant est abonné: 2o Les questions doivent être adressées directement au Bulle- 
tin: 3o Nos avocats consultants rie sont tenus de répondre qu’aux questions ordinaires 
usuelles, concernant les lois qui gouvernent les choses de la vie rurale. Les cas ex- 
traordinaires, ou qui nécessiteraient une longue étude, sont choses à traiter entre 
le correspondant et les avocats: 4o Si le correspondant désire une réponse immé­
diate par lettre, nos avocats consultants peuvent exiger des honoraires.
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eaux porcelets, Chester Blanc, 
e vielles mères, livrables à 6 et 8 
âles, $10. femelles. S'adresser à 
rd, St-Dominique, Bagot, P. Q. 
____ __________________B—16
portées de porcelets Yorkshire . 

hacune nés le 6 et 14 mars, père 
ont remporté les premier prix à 
ité, sujets de choix. S'adresser 
, St-Jacques de Montcalm, P.Q.

________ 13—2f S-P05-1 g-B.

chons Chester blancs, mâles et 
0 et 11 février, descendante de 
nères. Aussi un boeuf canadien 
tré, la mère a été inscrite au livre 
Maurice Verville, Victoriaville, 
′ 9-_______________ 14—3g
bons blancs Chester mâles enre- 
ies 7 mars descendant vieilles 
semaines, $12.00. S’adresser à 
Beauceville, Ouest, Boite 64, 
_ ____________ 14—4fs—P05

ires et taureaux canadiens d’un 
édités, inscrites au Livre d’Or, 
ps. Oeufs minor que noir excel- 
1 00 pour 13 œufs. Ariste Pré- 
Pierre vil le, Cté Yamaska, P. Q.

14—2 fs— P85

ux bœufs Ayrshire un 12 mois, 
ipérieure, très beaux sujets, 
toux, pesanteur 1800 à 2000 Ibs., 
peau reproducteur et belle ferme, 
adresser à Delphi» Roy, West 
égantie, P, Q 13—4fs-P05.

Beaux types taureau Ayrshire 
r service. Veaux du printemps 
' mère au Livre d’Or et de pères 
■ A. Troupeau accrédité. Grands 
58 nés le 21 mars, 2 pour $18.00 
dies mères. Luc Castonguay, 
es, Cté L’Islet, P. Q. B— 15

Bétail Holstein, un taureau un 
ues vaches, aussi taures de deux 
8 au printemps et plusieurs des 

i printemps. Troupeau de choix 
e blanc, ayant subi l’épreuve à 
'adresser à Ludger Elly son, St- 
det,P. Q., Tél. Local.
_______________ 13—3 fs P76

Ayrshire de tout âge, taureau de 
an, de mère qualifiée au contrôle 
aussi. Veaux des deux sexes. 
Rock Barrées, $5.00 le cent ou 
fe. Joseph Lessard, St-Léon. 
’.Q. 13—3fs—PO5.

RSHIRE à vendre. Magnifique 
, provenant d’excellentes laitières 
t plusieurs veaux des deux sexes 
ira et avril, de vaches très bien 
contrôle pour le Livre d’Or trou- 
rix modérés et conditions faciles. 
, cultivateurs St-Alexandre, Cté 
L B—17

P CHESTER BLANC, plusieurs 
i ré gis tré s, des deux sexes, trou- 
chons Chester blancs, enregistrés 
és en mars. Prix modérés. J. C. 
t.R. Ne. 2, Cté Bagot, P. Q. Tel.

13—4fs-X55.

TESTER BLANC, YORKSHIRE 
ifiques taureaux 22 mois, 1 an, 
i Livre d'or. Troupeau en voie 
Plusieurs portées de porcelets 

il. Sujets de choix et enregistrés. 
eorges-Emile Morin, R. No. 2,

• St-Hyacinthe. B—15.

vendre. Un magnifique taureau 
6 mois provenant de vaches ins- 
Dr et enregistrées dans les classes 

Livre d’Elite. Aussi quelques 
melles de vaches au. Livre d'Or, 
S’adresser à A'phonse Lapointe, 
Cté Beauce, P. Q. 12—4fs. P57
CHILLA DE CHOIX à vendre, 
tous âges. S’adresser à Gérard 
de la Pocatière, P. Que. B 15

ORKSHIRE nés le premier mars 
i Ayrshire du printemps. S’adres- 
homme. Rapide def "B”S"6 

e a la page 303
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